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LE CANADA
AU CLERGE

0TTAW1 PLATING WORKS
Poudres de Condition d'Âlexandfi I.A MESSE DES REVENANTS —Je suis, monsieur, affligé de 

dyspepsie. Quand je mange, 
j’éprouve des étourdissements 
et des étouffements. Les symp
tômes de maladie se voient sur 
ma figure. Aussitôt que je suis 
pour être malade, mes nerfs se 
crispent, mes yeux deviennent 
hagards, mes dents grincent, au
riez-vont l’obligeance si vous 
vous apercevez de ses symptô
mes de me conduire

Le ptusgrarul remède Américain 
contre le RHUME. LA TOUX, L'ASW 
ME, LA BRONCHITE, U EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Prépart avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique, 
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerées. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus granit prix pour les fins de la 
médecine.

BIHIFES l'OI K Ich KO<JX<>N!>

(Suite et fin.)KT AUTRES

Toute espèces d'ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES.
PA TE NES,

CIBOIRES.
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
UURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS.

tm>vCl>ES CELEBRES Mais à l’endroit où était mort 
Maclou, le vieux prêtre parvint, 
en quêtant, à relever une mo
deste chapelle dédiée aux âmes 
du purgatoire.

Et chaque jour il y venait 
dire la “ met se des trépassés ”, 
afin de compléter dans le ciel 
le peuple de ses frères qui at
tendait encore au cimetière voi
sin.

POUR LUS

C31ieva.ii*
STRATTON.

'o'ns des rues Dalhousie et Saint-Patrick

Su-

Xül.nt a Ottawa

\ VIS.—Us médecines ci-dessus, cèle 
X lires Mans tout le Canada pour lem 

eflicacité e se trouvent que chez M. < 
STRATTON. ' • mets donc le public e- 
garde contre les entrelaçons.

respirer
l’air pour m’empêcher d’étouffer 
et aussitôt après de me donner 
un verre d’eau.

—Mais certainement, mon
sieur, avec plaisir.

Le client avait déjà avalé 11 
huitres, il les trouvait super
bes.

Et autres oroedients d’autels.
Calices et Ciboires de/rés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

Dans cette 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
!amais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
ex pe do
rantes et 
l o niqu e st 
sont con 
serrées.

Ce sirop, 
preparé 
avec soin 
à une basse 
empèralv- 

rc contint 
une grande 
qu anti l è 
de la meil- 
lewe gom
me m solu
tion com
plète.

Tout le 
monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épinettes et 
des pins 
dans l es 
cas de ma
ladies des 
poumons.
En France 

les méde
cins en
voient ré
gu li ère- 
ment leurs 
patients 
pris de 
phtisie 
dans les fo
rêts de pins 
et leur 
prescnvenl 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d'é- 
pinette

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchites et son effet pour ains idire 
fdscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 els. el 50 cl s. la bouleile.

Les mois “ Sirop de gommi d'epinette 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enreçislrées.

T ALEXAMDEU.SIROP .0 Nov 1.882 ta Puis, ayant longtemps rempli 
ce pieux ministère et excité le 
zèle de tout le pays pour les 
ân es, il se coucha pour sa der
nière maladie, et le soir de la 
Toussaint suivante, il fut au 
plus mal ; on commença la priè
re des agonisants et vers minuit, 
on crut qu’il rendait le dernier 
soupir.

Aussitôt les fidèles commen
cèrent lu prière de la sortie de 
l’âme.

Subven te, sancti Dex ; occurite, 
angeli.....

“ Accourez saints de Dieu ve
nez au-devant de cette ême, an
ges du Seigneur...”

Et les saints obéirent sans 
doute à cette invocation, car le 
mourant ouvrit de nouveau les 
yeux pour un spectacle qui ex
cita sur ses traits décomposés 
par la mort une joie indicible.

—Qu’y a-t-il ? |que voyez- 
vous ?

Et le saint père, en une exta
se qui suspendait la mort dit :

C’est la “ messe des reve
nants /” Oh que c’est beau dans 
les ruines du couvent ! j’étàis 
venu pour prier mes frères...

Et alors d’une voix distincte, 
fi raconta mieux que nous n’a
vons fait précédemment l’his
toire de la ‘ messe des reve
nants...”

—Et le servant, dit-il c'était 
Maclou, le sonneur qui sonnait 
le glas des morts et qui mourut
poursuivre les malheureux.......
A mon tour !

Et il expira ; son âme suivait 
sans dente le cortège des saints 
du Ciel, grossi par ses prières, et 
voici qu’une main invisible, an 
milieu de la nuit, agita la clache 
des ruines du couvent.

C’était à la fois un glas et un 
son joyeux et chacun disait :

“ La cloche sonne d’une façon 
étrange, comme Maclou seul sa
vait sonner.

J. F. GARROW,
s 170, RUE sVARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.
DE

la.

GOMME Mdc J. B. Bertrand, En mettant la douzième dans 
sa bouche, le propriétaire de 
l’établissement le vit tout-à- 
coup faire une énorme grimace.

Pour rendre service à sa pra
tique, reconnaissant les symptô
mes d" la maladie, il s’empresse 
de le prendre par le bras et de 
le conduire dehors respirer le 
bon air puis, aussitôt après, il 
court chercher un verre d’eau,

Lorsqu’il revint apporter le 
verre d’eau, quelle ne fut pas sa 
surprise ?

Son client avait disparu, sans 
payer bien entendu.

Si vous ne voulez pas vous 
faire assommer, n’allez p>s jouer 
le même tour dans le même éta
blissements, car le maître de 
cette boutique est furie.ix et a 
résolu de se venger sur le pre
mier client qui ne paierait pus 
ses huitres.— Nouvelliste.

CHEMIN GE FER INTERCOLONIAL
OUVRIRA,

DPINETTE mui, is mm,S2—Af<lt ARGUMENTS DIllVER—83
A partir de LUNDI, le 4 OLCKMUŒ, 

les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis...,
Arriver à la Rivière du Loup 

Trois Pistoles....
Rimovstli............
Campbellton......
Da housie............
Bathurst.............
Newcastle  ..........12.52'p m
Moncton 
Saint Jean 
Halifax....

Le train se racc.rd a à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Gra d- 
Tronc quittan Montréal à 10 p. m

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
enflent à destination 1? di.hanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
froïc à 9.23 p m., restent à Campbelllon 
le dimanche,

Le char Pu 1 man qui part de Montréal 
les lundi, m- rcredi et vendredi se rend 
dire- lemenl à Halifax, et celui qui p ;rt le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement con
cernant le lretet les passag*rs, s’adressera 

H.C W. MacCUAIG, 
Agent.

UNEROUGE ECOLE PRIVÉE,8.10 a. m. 
12 55 p. m, 
2 05 p. m. 
3.49 p. m.
8 35 p. m.
9 15 ]». m. 

11.17 p. m.

Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,
COIN DBS BUBS DB

doDE do
do

L’EGLISE ET CUMBERLAND.duGRAY. do
Elle enseignera le FRANÇAIS et l’AN- 

GLAIS et tiendra aussi une
do
do ,. 4.00 a. m. 

.. 7.30 a. m. 

..12.45 a. m.
do ECOLE DU SOIR,do

Ottawa, 11 Oct 1883.

JOS. SENEGAL-
Enhpreneuf de Pompes Funèbres

,nvm- 265 et 261
RUE DALHOUSIE, 

OTTAWA,
A Vétablissement le plus grand et k 

plus complet de la province 
d'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
da .s la ville oà vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage 

firir On peut aad 
Senécal la mit comme le jour.

KERRY WATSON Sr CO.
STATUE MIRACULEUSE. Pharmaciens en gros,

Seuls pi'opriélaires el fabricants,
Montreal.

nov. 1882 üm
A l'époque de la grande révo

lution presque toutes les églis 
furent profanées et détruites : 
les stutues et tableaux de la 
sainte Vierge furent mis en piè- 

Le ciel arrêta la puissan
ce de l’enfer devant la statue de 
Sablonnières, qu’on voit encore 
aujourd’hui dans l’église de la 
paroisse.

Cette statue, qui est de la fin 
du XlVème siècle, représente la 
Vierge debout, portant une cou
ronne élégamment découpée, 
tenant d’une main un livre que 
feuillette T infant Jésus, égale
ment debout de son côté.

ré"olutiounaires 
avaient juré la destruction, et 
pour exécuter leur projet impie, 
ils vinrent à l’église avec de 
grosses cordes, à l’aide desquel
les ils descendirent, quoique à 
grande peine, la statue de 
piédestal, puis la traînèrent jus-^ 
qu’à la porte de l’Eglise ; mais 
là la statue opposa à tous leurs 
efforts réunis une immobilité 
invincible. Ils essayèrent à 
plusieurs reprises, jamais ils ne 
purent le mouvoir de place ; elle 
résista à tout, comme si elle eût 
été fixée en terre, et parut même 
tout ruisselante de sueur, disent 
les vieillards du pays qui ont 
été témoins du fait. De guère 
lasse, les malheureux renoncè
rent à leur sacrilège entreprise, 
et se retirèrent tout confus. La 
Vierge fut ensuite replacée 
facilité sur son piédestal, 
avoir été aucunement endomma
gée.—L. R. P. Huguet.

MACHINES A COUDRu I). POTTlNGEIi,
Surintendant général, 

Ottawa, 19 Dec I8V2 la
Le plus grand assortiment de Machina 

à Coudre des

MEILLEURES i A . H()I H
et aux conditions les plus M «les, comprt
nant (pour nuage «m entique
Royal, WilNOii, SÉeivn I. Wml, Wan 

ser, New Stow.mI, . i lie, 
Wheeler el WîIm« m.

(Machines à Coudre pn.r abrique) 
Wanzer l> et F.

Singei de Wibcn Ko. 2.
Machines de Pearson pour coudre ave. 

le til ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour e
fabricants de chaussuies.

LA des demandes, 
rt sser chez M. ces.

IMS «IKK ETONNANTE
Je, ûoufjignô, déclare avoir perdu complè

tement la uiCvelure il y r deux ans. Pen
dant t es dt ux uns, j’ai essayé tous les remè
des possibles, mais sans succès. En voyant 
l'annonce de la “Valeria” dans la “Miner
ve,” j'eus a curiosité de m’en servir

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette ît Nslson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’ est M. Laviolette lui môme qui 
me 1 a vendue, et il pourra attester que j*é- 
tais alors—il y a environ six mois—complè
tement chauve. Je me suis servi d’tme seule 
boite et elle a suffi à me rendre ma cheve
lure d’autiefois, un peu plus claire cepen
dant, l s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui me connaissent sont comme moi 
émet veillés du résultat.

Je sais gardien de la barrière de la Côte 
Saint Antoine, et je serai heureux de don
ner la prouve de tous les faits qne je viens 
d’attester X tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propin mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’auteur de cette merveil
leuse découverte.

POMMADE
Les enK. W. JVJARTi

SIS üGALE86, Rue Riileuu.
10 Sept. 1883 la

CHRONIQUE POUR RIREPhilbert et irclianibault,
PEINTRES, J i VI SS LE US 

ET DÉCORA t EURS,

No- 117, Rue St-André,

Contre la chute des cheveux et l: 
Calvitie. son

Un monsieur entrait l’antre 
jour dans une boutique où l’on 
vend des huîtres et demande an 
maître do l’établissement :

Vos huîtres sont-elles bon
nes?

—Oui monsieur.
—Très bonnes ?
—Oui monsieur, très grosses 

et délicieuses.
—Vous en vendez sur l’écail-

PIEKKE DAME.

Brevetée à Ottawa et à Wishingtor,, Montréal, 23 Juillet 1883.OTTAW A.
Ouvrages de toute sort .* laits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage ga a uti.

Une visite est solliicitéc 
16 Juin 1883 a

tête de la ton! aération.
Ceux oui désirent louer des effets pour ce 

jour là a l’eütrepôt de meubles VARIETY 
HALL, voudront bien donner leurs com
mandes lo plus tôt possible. Je puis four
nir des ••ou(eaux, des fourchettes et des 
cuillèivd, d-.- la vaisselle, des verres, des 
poêles, des chaises, des tables, 
tables i « nies et chaises de camp pou 
piques-n *\. s. La VARIETY HALL sera 
ouverte j s v b deux heures de l’aprèb-midi 
lundi, le •*.. Je la fête de la confédération

532 ti 534. RUi SUSSEX,

$1.00 LA BOITE
A. PHILIPPE E. I ASET, L. ».

le?Solliciteur, Procureur, Notaire, etc
BUREAU :

et aussi 
r lesCelle préparation est devenue i 

propriété du —Oui monsi ur.
—Veuillez s’il vous plaît 

m’en s. rvir une tlonzaine.
Les huitres étant apportées, 

J. BOYDEN, le consommateur se tourne vers 
la le propriétaire et lui dit ;

Coin lies Hues RIDEAU El SUSSEX, Hair Renewer Company avec
sansOTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883.

dont le bureau principal est {• 
Ottawa. Ottawa, 7 décembre t882.la

In Nord
ï
>re 1888.
nme suit :

lie. Express

10.00p. m 

6.30 a.m
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6.30 a. U
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lenuisier,

Ottawa,
heureux d’en- 
ce soit,

iie Maisons
5ur, Cham- 
t Salle à

des ouvriers
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